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Fécamp. Accompagner les élèves vers un usage

raisonné des réseaux sociaux
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L'émotion reste vive, dans le monde éducatif, après le meurtre de Mélanie, surveillante

poignardée par un élève de 14 ans lors d'un contrôle de sacs à l'entrée d'un collège de

Haute-Marne. Le drame a été suivi de près par des annonces gouvernementales. Le

Premier ministre a évoqué trois chantiers : l'interdiction de la vente de couteaux à des

mineurs, un travail sur la santé mentale des adolescents et la question de l'accessibilité des

réseaux sociaux aux moins de 15 ans. 

Vers un permis de conduire numérique ?

Dans ce contexte, nous avons récemment échangé avec Régis Michaud, proviseur des

lycées Descartes et Maupassant, sur les préoccupations du terrain.

"Les réseaux sociaux apportent au quotidien pas mal de soucis dans la vie des

établissements, confie le proviseur. Ils amplifient, entre autres, les problèmes de

harcèlement, car une publication qui pourrait rester à petite échelle, se retrouve diffusée

largement. Les jeunes étant connectés en permanence sur leur portable, les événements

de l'école les suivent jusque chez eux. Pour nous, les réseaux sociaux sont impliqués de

façon directe ou indirecte dans 55 % des faits d'établissement à rapporter."

S'il paraît compliqué d'interdire les réseaux sociaux, il serait préférable d'apprendre aux

élèves à s'en servir, un peu comme un permis de conduire numérique. Néanmoins, l'école

ne peut que fournir un accompagnement vers un usage raisonné des réseaux. "Ce qui est

regrettable, poursuit le chef d'établissement, c'est que, pour certaines familles, la violence

soit banalisée, et que l'expression des émotions passe parfois par la violence elle-même."

Faire confiance aux équipes éducatives

Concernant l'installation de portiques à l'entrée des établissements, Régis Michaud souligne

que si ces dispositifs peuvent rassurer, certains objets, comme les couteaux en céramique

ou autres objets contondants, peuvent très bien passer au-delà des contrôles. Il est aussi

possible de contourner ces dispositifs. Par ailleurs, ces installations représentent un coût

important, ce qui ne justifie pas forcément leur déploiement systématique. 

"Un lycée est le reflet de la société. Pour ce qui est de la santé mentale, les adolescents ont

besoin d'un accompagnement qui peut être assuré par des médecins scolaires ou des

infirmières capables de contribuer à son amélioration. Il faut aussi faire confiance aux

équipes éducatives et au chef d'établissement pour évaluer chaque situation."
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